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Brèves
PRÉSIDENTIELLE AU 
CONGO : DÉBUT DU 
VOTE ANTICIPÉ DES 
MILITAIRES
Les forces de défense 
et de sécurité votaient 
par anticipation hier 
pour la présidentielle 
qui se tiendra le 21 
mars au Congo-Braz-
zaville, où les obser-
vateurs de l'église ca-
tholique n'ont pas été 
accrédités par les au-
torités, selon un cour-
rier. Troisième ville du 
pays, Dolisie abrite la 
deuxième Zone militaire 
de défense de la Répu-
blique du Congo, petit 
pays d'Afrique cen-
trale, riche en pétrole.

 

ALLEMAGNE : UN 
GAMBIEN ARRÊTÉ 
POUR LE MEURTRE 
D'UN CORRESPON-
DANT AFP
La justice allemande 
a annoncé hier le pla-
cement en détention 
d'un Gambien soup-
çonné d'avoir notam-
ment participé à plu-
sieurs assassinats dans 
son pays, dont celui 
du correspondant de 
l'AFP, une arrestation 
saluée par le fils de la 
victime, l'AFP et RSF. 
Présenté comme Bai 
Lowe, il est soupçonné 
d'être impliqué dans 
l'assassinat par balles 
le 16 décembre 2004 
du journaliste gam-
bien Deyda Hydara, 
correspondant de l'AFP.

LE Gabon était hautement 
représenté, hier, à la céré-
monie solennelle d'hom-

mages officiels rendus au Pre-
mier ministre ivoirien, Hamed 
Bakayoko, décédé le 10 mars 
dernier en Allemagne. En lieu 
et place du président de la Ré-
publique, Ali Bongo Ondimba, 
c'est son Premier ministre, Rose 
Christiane Ossouka Raponda, 
qui a pris part à cet hommage 
national. En présence du couple 
présidentiel ivoirien, Alassane 

et Dominique Ouattara et de 
certains chefs d'État et de gouver-
nements du continent africain.
Comme tous les hôtes de marque, 
la cheffe du gouvernement s'est 
recueillie sur la dépouille du Pre-
mier ministre défunt, exposée 
sur le parvis de la présidence de 
la République de ce pays ami et 
frère qui entretient depuis tou-
jours des relations très étroites 
avec le Gabon. Après ledit hom-
mage, Mme Ossouka-Raponda 
s'est entretenue avec le numéro 
un ivoirien à qui elle a transmis 
le message de son homologue 
gabonais dont elle était porteuse.

Occasion pour l'émissaire d'Ali 
Bongo Ondimba de réitérer ses 
condoléances aux plus hautes 
autorités ivoiriennes, ainsi qu'au 
peuple de la Côte d'Ivoire dure-
ment éprouvé par ce deuil. Dans 
cette foulée, la locataire de l'Im-
meuble du 2-Décembre a salué 
" la mémoire d'un grand homme 
d'État pleinement engagé dans 
le développement de son pays ".
À noter que le défunt Premier 
ministre ivoirien, Hamed Ba-
kayoko, était très proche de 
plusieurs hautes personnalités 
dont le chef de l'État, et certains 
milieux gabonais.

Ossouka Raponda a représenté le chef de l'État !
J.O.

Libreville/Gabon

Entretien entre le Premier ministre et le chef d’Etat ivoirien. Ph
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Du palais présidentiel au 
stade d'Ebimpé d'Abidjan, 
la Côte d'Ivoire, à travers le 

monde politique et les musiciens, a 
vibré hier jusqu'à ce jeudi, au rythme 
de l'hommage national au Premier 
ministre Hamed Bakayoko décédé 
la semaine dernière en Allemagne 
des suites d'un cancer foudroyant. 
Si la cérémonie à la présidence de 
la République a donné lieu à un 
caractère solennel et républicain, au 
stade dans l'après-midi, les artistes 
et les habitants, par milliers sont 
venus se recueillir sur la dépouille 
de celui qu'ils avaient surnommé 
affectueusement ''Hambak''.
Ainsi, dans l'enceinte du palais 
présidentiel, la cérémonie solen-
nelle a débuté à 10h30, en présence 
du président Ouattara et de son 
épouse Dominique tous deux vêtus 
de sombre, des membres du gouver-
nement, des plus hautes autorités 
militaires et religieuses, du corps 
diplomatique. De nombreux chefs 
d'Etat voisins étaient également pré-
sents, dont le Burkinabè Roch Marc 
Christian Kaboré, le Ghanéen Nana 
Akufo-Addo et le Guinéen Alpha 
Condé et la cheffe du gouvernement 
gabonais, Rose Christiane Ossou-
ka-Raponda.
Le cercueil d'Hamed Bakayoko re-
couvert du drapeau vert, blanc et 
orange de la Côte Ivoire et un im-
mense portrait de lui ont été instal-
lés une demi-heure après le début de 

Hommage grandiose 
à Hamed Bakayoko

Jonas OSSOMBEY ( sources : AFP )
Libreville/Gabon

la cérémonie. Le couple Ouattara et 
les chefs d'Etat et de gouvernement 
étrangers se sont inclinés devant. 
Puis le chef de l'Etat lui a décerné 
à titre posthume la Grand croix de 
l'ordre national, plus haute distinc-
tion ivoirienne.
Dans l'après-midi ce sont les partis 
politiques, tout particulièrement 
le Rassemblement des houphouë-
tistes pour la démocratie et la paix 
(RHDP, au pouvoir), qui devaient 
saluer la mémoire d'Hamed Bakayo-

ko, dans le stade d'Ebimpé au nord 
d'Abidjan. Ainsi que les artistes et 
les populations originaires de l'en-
semble du pays. L'opposition, dont 
le PDCI de l'ex-président Henri 
Konan Bédié et le FPI de l'ex-pré-
sident Laurent Gbagbo, ont salué la 
mémoire d'un homme de "convic-
tions et de compromis", "d'un grand 
serviteur de l'Etat".
Hamed Bakayoko était apprécié 
dans tous les milieux politiques pour 
sa capacité d'écoute et avait contri-

bué à la réussite le 6 mars d'élections 
législatives apaisées, auxquelles tous 
les grands partis d'opposition ont 
participé, en acceptant sans contes-
tation de rue la victoire du parti au 
pouvoir. Une première depuis des 
années dans un pays habitué aux 
violences électorales, comme celles 
qui ont marqué la présidentielle 
d'octobre 2020, boycottée par l'op-
position et remportée par Alassane 
Ouattara pour un troisième mandat 
controversé.

Le Premier ministre du Gabon, Rose Christiane Ossouka, se recueillant devant la dépouille 
de Hamed Bakayoko.
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